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Investir dans des milieux d’accueil de la petite enfance de qualité et accessibles à tous les 

enfants apparait primordial dans notre société contemporaine, où les enjeux liés à ces lieux 

sont de taille : conciliation entre vie professionnelle et vie familiale, rôle éducatif et 

préventif, épanouissement, lutte contre la pauvreté et plus grande égalité des chances dès le 

plus jeune âge. Assumant des fonctions à la fois économique, sociale et éducative, les 

milieux d’accueil de la petite enfance1 ne sont pas suffisamment nombreux et restent sous-

financés en Fédération Wallonie-Bruxelles (FWB) pour répondre adéquatement aux besoins 

d’accueil des familles pour leurs enfants2.  

 

Au-delà des besoins de garde, les parents de petits enfants (zéro-trois ans) sont parfois 

confrontés à des questionnements très spécifiques : recherche de repères, besoin d’être 

rassurés et/ou soutenus dans leur rôle de parents, interrogation sur le développement de 

l’enfant, envie de préparer l’enfant à une socialisation précoce, etc. Certains se sentent 

parfois seuls et/ou incertains.   

 

Si l’article 18.2 de la Convention internationale des droits de l’enfant de 19893 enjoint les 

États parties à « accorder l’aide appropriée aux parents et aux représentants légaux de 

l'enfant dans l'exercice de la responsabilité qui leur incombe d'élever l'enfant et à assur[er] 

la mise en place d'institutions, d'établissements et de services chargés de veiller au bien-être 

des enfants », celle-ci met également l’accent sur l’importance « des besoins relationnels : 

l’attachement, la socialisation, la réalisation de soi…, l’enfant devant pouvoir bénéficier d’un 

environnement favorable à son développement et à son épanouissement »4.  

 

Les lieux de rencontre enfants et parents sont une des réponses proposées aux familles qui 

souhaitent conforter la relation enfant-parent (ou  adulte de référence au sens large) dans 

un cadre collectif, sans visée thérapeutique. Définis comme « un espace de parole, 

d’échanges et de rencontre dans un environnement de qualité, les lieux de rencontre 

enfants et parents accueillent des jeunes enfants (le plus fréquemment âgés de zéro à trois 

ans) accompagnés de leurs parents, grands-parents ou d'une personne proche. Ces 
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rencontres se font le plus souvent dans un seul et même espace aménagé, parfois mobile. 

L'adulte peut y trouver un espace d'écoute et de dialogue et l'enfant, un espace de 

socialisation, de jeux et de détente, favorisant son développement »5. Distincts des milieux 

d’accueil car ne proposant pas la prise en charge des enfants seuls, les lieux de rencontre 

enfants et parents « permettent, par leur accompagnement, de soutenir la relation entre 

l'enfant et son/ses parent(s) et de rompre l'isolement social vécu par certaines familles »6. 

 

Une récente étude, publiée par l’Office de la Naissance et de l’Enfance (ONE) en novembre 

20137, recense plus de 150 lieux de rencontre enfants et parents (LR) en FWB, la majorité se 

situant en milieu urbain. Cette analyse propose de revenir sur ces lieux de socialisation 

insuffisamment connus, ouverts à la diversité des familles. 

 

A l’origine : la Maison Verte de Françoise Dolto  

 

En 1979, Françoise Dolto décide d’ouvrir la Maison Verte à Paris, « un lieu de rencontre et de 

loisirs pour les tout-petits avec leurs parents. Pour une vie sociale dès la naissance, pour les 

parents, parfois très isolés devant les difficultés quotidiennes qu’ils rencontrent avec leurs 

enfants. Ni une crèche ni une halte-garderie, ni un centre de soins, mais une maison où 

mères et pères, grands-parents, nourrices, promeneuses sont accueillis... et leurs petits y 

rencontrent des amis.» 8  

 

La création de la Maison Verte fait suite à deux constats : d’une part, les familles (et 

particulièrement les mères dans leur expérience de la maternité) se retrouvent isolées, et 

d’autre part, l’enfant ne fait la connaissance de l’autre qu’au prix de la séparation au 

moment de son entrée dans des lieux de garde (crèche, halte-garderie, etc.) ou plus 

tardivement lors de son arrivée à l’école (maternelle, ou primaire). L’expérience de la 

séparation entre enfant et parent n’est pas toujours facile, et les difficultés relationnelles, 

émergeant plus tard, peuvent en être le reflet. La raison d’être de la création de la Maison 

Verte est donc de prévenir ces difficultés en socialisant l’enfant tout-petit, en présence des 

adultes qui fondent son identité. Dans ce lieu sécurisé et sécurisant, le petit enfant peut ainsi 

partir à la rencontre de l’autre en toute confiance, l’adulte accompagnant l’enfant étant le 

garant de son identité et de sa sécurité affective9. 

 

La Maison Verte, gérée par une équipe d’accueillant(e)s, devient ainsi un lieu pour les 

enfants et leurs adultes de référence (parents, grands-parents, accueillant(e) conventionnée, 

etc.). Selon l’organisation de la Maison Verte pensée et mise en œuvre par Françoise Dolto, 

ce lieu n’appartient pas à l’équipe : en organisant un système de rotation au sein de l’équipe 

accueillante, l’idée est de permettre aux enfants et à leurs parents de venir plusieurs fois 

dans la semaine alors que chaque membre de l’équipe n’assure respectivement qu’une 

permanence par semaine. En garantissant l’anonymat, la gratuité et en réduisant au 

minimum les démarches administratives nécessaires pour fréquenter le lieu, les familles sont 
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libres d’aller et de venir, s’appropriant l’espace et les possibilités qu’il offre en fonction de 

leurs besoins et/ou de leurs envies. Seul le prénom de l’enfant est demandé à l’entrée. 

Quant à l’accueillant(e), il (elle) assure une présence bienveillante et reste disponible à toute 

situation et/ou interrogation pouvant survenir. 

 

Le concept de la Maison Verte a été rapidement adopté en Belgique, avec la création, en 

1983, de la Maison Ouverte à Woluwe-Saint-Lambert. A l’heure actuelle, Bruxelles comptent 

six lieux de rencontre enfants et parents s’inscrivant dans l’héritage de la Maison Verte de 

Françoise Dolto. Si l’association Françoise Dolto n’est pas elle-même à l’initiative de la 

création des lieux de rencontre enfants parents de type Maison Verte, certains de ses 

formateurs ont assuré la supervision d'équipe de plusieurs de ces lieux désirant travailler 

selon les principes de la Maison Verte. Par ailleurs, un certain nombre de lieux de rencontre 

enfants et parents se sont également regroupés au sein de l’Association wallonne des lieux 

inspirés de la Maison Verte (AWLIMV) depuis 2005.10  

 

Vers une diversification des lieux de rencontre enfants et parents 

 

L’étude menée par une équipe de chercheuses de l’ONE avec le soutien de la Fondation Roi 

Baudouin (FRB) recense les différents lieux de rencontre enfants et parents existant en FWB, 

tout en illustrant leurs spécificités et leur diversité.  

 

Les résultats de cette recherche apportent un éclairage singulier sur la réalité des lieux de 

rencontre enfants et parents en FWB : si ces lieux ont parfois été fondés en référence à la 

Maison Verte de Françoise Dolto, il apparait que ceux-ci se sont considérablement 

diversifiés. Ces lieux ont été développés par les pouvoirs publics (ONE, CPAS, hôpitaux) mais 

également par le secteur associatif (Ligue des familles, Fédération des Femmes prévoyantes 

socialistes, Association Françoise Dolto, etc.), les pouvoirs organisateurs se regroupant 

quelques fois sous forme de partenariat afin de mutualiser leurs moyens et de toucher un 

plus large public. La plupart des LR semblent ainsi avoir évolué « en fonction du terrain, des 

objectifs, et des conditions d’existence de chaque structure »11.  

 

La typologie présentée dans cette recherche fait état de trois types de LR :  

 

- Des LR « qui s’inscrivent dans la lignée des Maisons Vertes de Françoise Dolto, avec 

un accueil souvent professionnalisé. Cette catégorie n’est cependant pas homogène, 

avec des LR ayant débuté sans connaitre la référence aux Maisons Vertes et/ou 

d’autres s’en étant éloignés pour des questions d’adaptation aux besoins du public 

et/ou de positionnement de l’accueillant »12.  

- Les LR organisés dans le cadre de fédérations, les plus illustratifs étant ceux 

proposés par la Ligue des Familles. D’abord appelés « Ligue des Bébés », ils sont 

désormais désignés par le nom de « Bébérencontre », mettant l’accent sur la 
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rencontre et les liens créés entre parents et/ou enfants. La plupart des 

« Bébérencontres » sont gérés par des parents et/ou grands-parents bénévoles, à 

l’exception d’un petit nombre de lieux, animés également par des salariés de la Ligue. 

- Les LR établis au sein des consultations ONE, dans lesquels travailleurs médico-

sociaux (TMS) et bénévoles assurent les fonctions d’accueillants.   

 

Ainsi, tous les LR existant en FWB ne font pas systématiquement référence à la philosophie 

psychanalytique proposée par Françoise Dolto. Certains proposent d’ailleurs des activités 

d’animation, allant de la lecture de contes à des activités de psychomotricité, afin de 

s’adapter à leur public, qui n’ose parfois pas pousser la porte du lieu sans qu’une activité 

« prétexte » ne soit proposée.   

 

Des missions plurielles 

 

L’accompagnement des LR s’inscrit dans la mission transversale de soutien à la parentalité 

de l’ONE en FWB13. A ce titre, l’ONE subventionne, en 2013, 18 LR et le nouveau contrat de 

gestion de l’ONE 2013-2018  prévoit de doubler le nombre de LR subventionnés par l’ONE, 

passant à 36 en 2018, pour autant que le gouvernement attribue la dotation nécessaire à cet 

investissement. Si cela représente un nombre limité de structures par rapport aux 150 LR 

implantés sur le territoire de la FWB, cette décision témoigne du rôle reconnu de ces lieux 

en termes de soutien à la parentalité. 

 

Comme l’indique le référentiel de soutien à la parentalité également publié par l’ONE en 

2012, « le soutien à la parentalité ne se limite pas à la relation entre un professionnel et un 

parent autour d’un enfant. En mettant en œuvre une série de mesures spécifiques, les 

pouvoirs publics contribuent également au soutien à la parentalité dans notre société »14. 

Ainsi, « les LR sont un exemple d’approche collective [de soutien à la parentalité]. Ils offrent 

un espace de socialisation pour les enfants, mais aussi pour les parents, la rencontre 

d’autres parents et d’autres manières d’être parents. Ces rencontres sont aussi l’occasion 

pour ces derniers d’être reconnus dans leur parentalité. Ces lieux permettent de souffler, de 

se (re)poser ».15  

 

Le contrat de gestion de l’ONE 2013-2018 attribue plusieurs fonctions aux LR: « Le soutien 

par les pairs, l’interaction entre parents et accueillant(e)s afin de promouvoir le lien parents-

enfants et la socialisation »16. Ces fonctions sont également pointées et affinées par la 

recherche précédemment citée. Interrogés sur les fonctions assumées par leur lieu de 

rencontre enfants et parents, les responsables de structures ont principalement mis en 

avant les champs théoriques suivants : accompagnement à la fonction parentale, animation, 

travail social et psychologie du développement.  
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Des lieux de rencontre accessibles à tous mais qui restent sous-financés 

 

Les lieux de rencontre enfants et parents s’adressent à toutes les familles sans distinction ni 

discrimination et se veulent démocratiques dans leur accessibilité financière. Ils permettent 

parfois de créer des liens entre familles ne se côtoyant pas habituellement :  

 

« En décembre, à la demande des mamans, une fête de Noël a été organisée. Des mamans 

isolées et en situation précaire y ont participé, mais aussi des mamans de la Commission 

européenne dont le retour en famille pour les fêtes était tardif. Cette fête répondait 

vraiment à un besoin de ces mamans : ne pas être seules en cette période de l’année et fêter 

ensemble Noël. Chacune y a participé à sa manière, certaines ont apporté des plats de chez 

elles. Bien qu’issues de milieux sociaux très différents, ces mamans avaient en commun ce 

besoin d’être entourées en cette période de l’année»17.  

 

La FRB, par l’entremise d’un appel à projets18 et par le biais d’un soutien financier et 

méthodologique apporté à la recherche menée par l’ONE, s’est d’ailleurs penchée sur l’accès 

aux LR pour les familles précarisées, d’origine belge ou étrangère, afin qu’elles bénéficient 

également « de ce mode informel de soutien à la parentalité »19.  Malgré les efforts déployés 

par certains LR pour toucher toutes les familles, des barrières subsistent. Méfiance à l’égard 

du lieu, facteurs culturels, impression du « ce n’est pas pour moi » prévalent parfois du 

côté des familles. Inscrites dans des problématiques de vie difficiles20, passer du temps de 

qualité avec son enfant et d’autres enfants et parents n’apparait pas comme une priorité. 

Les relations de confiance, tissées entre le personnel et ces familles, lors de consultation 

ONE par exemple, permettent de faire le lien vers ces lieux. Le projet et la sensibilité du LR 

apparaissent alors primordiaux pour accueillir la pluralité des familles et de leurs parcours.   

   

Bien souvent, les lieux de rencontre enfants et parents reposent sur le dynamisme de 

travailleurs sociaux et de bénévoles, convaincus de la valeur ajoutée de ces lieux pour de 

nombreuses familles. L’étude de l’ONE indique qu’environ 77% des LR emploient des salariés 

et 43,5% des bénévoles, souvent en combinant différents statuts. La plupart des LR ne 

fonctionnant que quelques heures par semaine ou par mois, « les salariés sont [le plus 

souvent] engagés par une institution partenaire dans leur projet qui leur octroie du temps de 

travail pour le LR »21. La forte proportion de bénévoles au sein de ces structures et la 

délégation de personnel a minima témoignent d’une certaine vulnérabilité de 

fonctionnement des LR. Nombreux sont ceux à bénéficier de faibles financements, leur 

permettant de conserver quelques séances par mois, sans pour autant pouvoir se 

développer dans toutes leurs potentialités. La recherche menée par l’ONE montre que celui-

ci est le premier financeur des LR, par le biais d’une subvention annuelle (attribuée à 18 

d’entre eux pour le moment) mais surtout via les financements d’activités « lieux de 

rencontre enfant parent » au sein des consultations ONE, le prêt de locaux et/ou le 

détachement de travailleurs médico-sociaux pour quelques heures (plus de 50% des LR 
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concernés). Environ 25% de LR bénéficient également de financements communaux. Il s’agit 

bien souvent de petits montants et seul le cumul de différentes sources budgétaires 

permettent à ces structures de survivre. 

 

En guise de conclusion 

 

Si la multiplication des lieux de rencontre enfants et parents représente un avantage 

indéniable pour les familles, avec une offre plus étoffée, un maillage géographique plus 

dense et des philosophies différentes permettant à chacun(e)s de s’y investir, il leur est 

parfois difficile de s’y retrouver. Passer le pas de la porte, expérimenter le lieu et 

s’imprégner de son ambiance est nécessaire afin de faire un choix. Cependant, rien ne lie 

une famille à un lieu de rencontre enfants et parents : chacun est libre d’aller et venir, en 

fonction de ses propres besoins, sans affiliation à un lieu spécifique ni engagement dans la 

durée. Majoritairement gratuits (ou appliquant un tarif symbolique de l’ordre d’un à deux 

euros à déposer dans une tirelire), ouverts à tous, l’objectif des lieux de rencontre enfants et 

parents n’est pas de faire peser une quelconque contrainte en termes de fréquentation, 

mais bien d’offrir un lieu de socialisation où enfants et parents pourront évoluer et 

s’exprimer, en confiance, à leur manière, entourés par des pairs et des accueillants 

bienveillants. Le récent travail de recensement mené par l’ONE témoigne du rôle important 

de ces lieux en termes de soutien à la parentalité et laisse espérer une meilleure articulation 

et visibilité de ce secteur, au profit des familles, en ce compris les familles précarisées. 

Toutefois, malgré une volonté manifeste de l’ONE de soutenir les lieux de rencontre enfants 

et parents, on peut déplorer une fragilité financière du secteur, qui a des conséquences à la 

fois sur la fréquence d’ouverture de ces lieux et leur aménagement.  

 

Où trouver un lieu de rencontre enfants et parents en Fédération Wallonie-

Bruxelles ? 

 

-  Liste des six Maisons Vertes implantées à Bruxelles : www.lesmaisonsvertes.be    

-  Liste des lieux de rencontre enfants et parents, membres de l’Association wallonne 

des lieux inspirés de la Maison Verte (AWLIMV), accessible sur demande auprès de 

Mme Colette Godfrin, présidente de l’association (colette.godfrin@skynet.be) ou via 

le lien suivant : http://www.preenbulles.be/liens.php  

-  Liste des Bébésrencontres organisés par La Ligue des Familles : 

https://www.laligue.be/association/animations/activites-locales/bebesrencontre  

- Liste des 18 lieux de rencontre enfants et parents subventionnés et accompagnés par 

l’ONE disponible sur http://www.one.be/index.php?id=chercher-rencontre-enfant-

parent&no_cache=1  

- Le répertoire de l’ensemble des lieux de rencontre enfants et parents organisés en 

FWB est accessible sur demande auprès de la Direction Etudes et Stratégie de l’ONE 

(direction_etudes@one.be)  

http://www.lesmaisonsvertes.be/
mailto:colette.godfrin@skynet.be
http://www.preenbulles.be/liens.php
https://www.laligue.be/association/animations/activites-locales/bebesrencontre
https://www.laligue.be/association/animations/activites-locales/bebesrencontre
http://www.one.be/index.php?id=chercher-rencontre-enfant-parent&no_cache=1
http://www.one.be/index.php?id=chercher-rencontre-enfant-parent&no_cache=1
mailto:direction_etudes@one.be
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Cette analyse de la Coordination des ONG pour les droits de l’enfant (CODE) a été réalisée par Juliette Panisset 

(CODE). Elle représente la position de la majorité de ses membres.  

 

La CODE est un réseau d’associations ayant pour objectif de veiller à la bonne application de la Convention 

relative aux droits de l’enfant en Belgique. En font partie : Amnesty international, l’Association Françoise Dolto, 

ATD Quart Monde, BADJE (Bruxelles Accueil et Développement pour la Jeunesse et l’Enfance), le BICE (Bureau 

International Catholique de l’Enfance) Belgique, le Conseil de la Jeunesse, DEI (Défense des enfants 

international) Belgique section francophone, ECPAT (End Child Prostitution and Trafficking of Children for sexual 

purposes) Belgique, la Ligue des droits de l’Homme, la Ligue des familles, Plan Belgique, les Services Droits des 

Jeunes, ainsi que UNICEF Belgique. La CODE a notamment pour objet de réaliser un rapport alternatif sur 

l’application de la Convention qui est destiné au Comité des droits de l’enfant des Nations Unies. 

 

De plus amples informations peuvent être obtenues via notre site  www.lacode.be 

Rue du Marché aux Poulets 30 à 1000 Bruxelles 

Avec le soutien de la Fédération Wallonie-Bruxelles 
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